
La présente étude rencontre deux préoccupations actuelles :

• les «inégalités écologiques» parmi lesquelles figure un inégal

accès à la «nature» ;

• la préservation de la biodiversité, retenue comme l’une des

dimensions du développement durable.

Or la «nature» et la biodiversité restent vulnérables sous l'effet

de l’urbanisation, par l’insularisation, la fragmentation et

l’isolement d'espaces anthropisés, perçus ou non comme

«naturels». La recherche en cours vise à étudier la façon dont est

perçue et corrigée cette vulnérabilité en matière de biodiversité.

Terrain
Trois terrains ont été retenus : un espace rural (les landes du

Cragou dans le Finistère), un espace littoral (les marais côtiers de

Séné dans le Morbihan) et un espace urbain et périurbain

(l’agglomération de Rennes). Sur ces trois terrains, il s’agit de

suivre la façon dont les différents acteurs institutionnels (élus,

aménageurs, scientifiques, associations, etc.) interagissent pour

définir la vulnérabilité des sites : quelles ressources définissent-

ils comme rares et non substituables ? Comment définissent-ils

la capacité d’absorption du milieu en termes de charge

démographique et économique compatible avec le maintien de

la biodiversité ? Quels seuils de durabilité définissent-ils pour le

milieu considéré ? Comment intègrent-ils ces préoccupations

dans les démarches planificatrices ? 

Méthodologie
L’outil d’investigation est 

une enquête qualitative

(entretiens semi-directifs

auprès des principaux acteurs

institutionnels, N=15 sur

chacun des sites soit 45

entretiens, réalisés d'avril à juillet 2006). Les résultats de cette

enquête par entretiens sont ensuite restitués lors d'ateliers visant

à vérifier la pertinence de l'analyse des sociologues, mais aussi à

amorcer une réflexion plus prospective ainsi qu'à encourager des

rencontres entre praticiens (quatre restitutions : une par site + une

restitution intersite).

Apports pour les praticiens
L'étude présente deux apports :

• par sa seule existence l'étude permet de susciter ou conforter

le dialogue et le travail de traduction entre les différents acteurs,

favorisant ainsi une réflexion à visée opératoire ;

• la recherche s'inscrit dans un programme cadre baptisé Ecorurb

(http://rennet.rennes.inra.fr/ecorurb/) qui vise à comprendre les

effets de l'urbanisation sur la biodiversité locale. Ce programme

pluridisciplinaire sur dix ans (2003-2012) est soutenu par Rennes

Métropole qui en attend un éclairage précis pour sa politique 

des espaces «naturels». Il comporte un suivi de la biodiversité

sur des stations situées sur un transect allant du centre ville de

Rennes à la périphérie rurale. Ainsi, les résultats de la présente

étude pourront être mis en relation avec des données chiffrées

sur l'évolution de la biodiversité : on ne se contente pas

d'observer la façon dont la biodiversité est prise en compte, mais

on se donne les moyens de confronter les politiques en matière

de biodiversité avec leurs résultats.
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